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Communiqué de presse 
 

DSF / Commission d'enquête européenne sur  la catastrophe du Prestige: le 
" Nunca"  de la droite européenne  
 
A défaut d'avoir pu constituer, en janvier 2003, une commission d'enquête européenne sur la catastrophe 
du Prestige du fait de l'opposition majoritaire du PPE (droite européenne), le Parlement européen a 
décidé de confier un rapport d'étude au député européen belge Dirk Sterckx (libéral), membre de la 
commission Transports. Celui-ci a rendu un rapport de grande qualité, sur la base de nombreuses 
auditions et de missions en Galice et à Brest, en proposant des solutions concrètes pour l'avenir. Mais la 
droite européenne s'est une fois de plus opposée à la création d'une commission d'enquête européenne.  
 
Soumis à débat et au vote ce mardi 8 juillet en commission Transports, le rapport Sterckx a été largement 
amendé par les socialistes européens et notamment par Gilles Savary et Bernard Poignant, pour pointer la 
responsabilité des autorités maritimes espagnoles dans la gestion du naufrage, le manque de transparence et 
d'efficacité dans les opérations de récupération du fioul et de gestion de l'épave, pour dénoncer les 
conséquences désastreuses sur le plan écologique et économique de la catastrophe et demander un 
relèvement des plafonds d'assurance, et pour appeler les Etats membres et la Commission européenne à 
durcir leurs législations maritimes, notamment sur les conditions de travail du personnel de bord. 
 
Une nouvelle fois proposée par les socialistes et les verts européens, la création d'une commission d'enquête 
européenne a été repoussée par le PPE, par 30 voix contre 26. Les parlementaires français UMP, membres de 
la commission Transports, ont préféré fuir leurs responsabilités en étant ostensiblement absents lors du vote. 
 
"Ce nouvel échec à la transparence est d'autant plus regrettable que la pollution a pris un caractère 
chronique préoccupant, que les dédommagements du FIPOL promis aux populations sinistrées sont 
particulièrement faibles et que le report du traitement de l'épave par les autorités espagnoles mériteraient à 
notre sens une pression politique continue", a déclaré Gilles Savary, vice-Président de la commission 
Transports du Parlement européen. 
 
"Une fois encore, la droite française fait preuve d'une indécente solidarité avec le reste du PPE, en 
particulier avec les  amis du Premier ministre espagnol, Jose -Maria Aznar", déplore pour sa part la député 
socialiste Bernard Poignant, membre de la même commission. 
 
"Ce refus persistant d'une commission d'enquête est un déshonneur pour notre Parlement. Nous verrons bien 
si la droite française persistera dans la voie du refus lors du vote en séance plénière en septembre prochain. 
De quelle vérité a-t-elle peur?", s'interroge Gilles Savary.  
 
 
 
 
Veuillez trouver ci-joint une série de photos accablantes prises du Prestige par les douanes françaises, par mer calme, 
amputé d'un morceau. Aujourd'hui il est important de récupérer ces morceaux de l'épave afin de mieux fixer les 
responsabilités. 
 


